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Charbonnières d’Hier à Aujourd’hui - Groupe de Recherches Historiques  

Éditorial 

Un vaste chantier nous attend en 2019 ! 

Nos activités en 2016 et 2017 ont été marquées 
par des recherches intensives suivies d’exposi-
tions sur deux des illustres personnages histo-
riques de notre village, l’abbé Louis Rougeat de 
Marsonnat et le Dr Antoine Girard. Celles de 
2018 ont été caractérisées par la participation 
active de notre association à quatre temps forts 
de son histoire : le 70° Charbo, le 40° anniver-
saire de notre jumelage et le centenaire de l’Ar-
mistice et le 10° anniversaire du Festival Lu-
mière . Nous avons ainsi apporté la démonstra-
tion de l’intérêt à rechercher, à conserver et à 
révéler au public par des expositions ou des pu-
blications ce qui constitue la mémoire de notre 
village. Et de participer ainsi à l’animation de la 
vie locale. 

Depuis 18 ans que notre association existe, elle a 
pu accumuler des documents et des objets té-
moins de son riche passé grâce à des dons, des 
acquisitions ou des duplications. Il est temps de 
nous préoccuper de la pérennité de nos archives 
et de leur sécurité pour les transmettre aux généra-
tions futures.  

La Marianne d’Or de la République, qui nous a été décernée 
en 2017, est un encouragement à poursuivre notre démarche 
de conservation du patrimoine dit « diffus»*. Dans cet esprit 
nous avons entrepris dès décembre 2018 une démarche au-
près de plusieurs élus du Rhône y compris de notre munici-

palité pour les encourager à recenser, en vue d’une éventuelle 
inscription à l’inventaire du patrimoine ou à défaut au patri-

moine diffus les éléments patrimoniaux de leur 
cité. 

C’est pourquoi cette année 2019, nous avons déci-
dé de mette l’accent sur la préservation de notre 
propre patrimoine diffus* en recrutant une sta-
giaire qui numérisera l’ensemble de nos docu-
ments d’archives en vue de les sécuriser, et de 
permettre d’en offrir une copie aux Archives Dé-
partementales & Métropolitaines ainsi qu’à notre 
commune. De la sorte, notre association se pré-
munira des risques d’une disparition domma-
geable. Un vaste chantier !  

Notre village mérite bien que son histoire soit en 
quelque sorte sanctuarisée face au risque de dispa-
rition suite au développement de la Métropole. 

En 2019, nous nous avons prévu un certain 
nombre de conférences en lien direct ou non avec 
notre passé. La section Entraide -Généalogie de-
vrait atteindre un rythme de croisière, fort d’une 
douzaine de participants- Ce sera d’ailleurs un 
prétexte pour vous révéler, en mars prochain, le 
fruit des recherches généalogiques de notre 

membre, Thierry Petrucci.  

Nous vous souhaitons une bonne et heureuse année 2019 

Michel Calard, président 

*éléments historiques remarquables : affiches, cartes postales, films, journaux, 

voire petits objets tels que drapeaux … caractéristiques du passé de la com-
mune, hors éléments bâtis ou construits bénéficiant de dispositions juridiques 
particulières;  

Pour vos vœux 
Pensez à nos cartes postales 

Ainsi qu’il a été annoncé 
dans la précédente gazette, 
nous avons le plaisir de 
vous proposer une série de 
5 cartes postales de Char-
bonnières;  des  reproduc- 

tions de qualité d’affiches anciennes d’après 
des documents d’époque et des prises de vues 
d’Yves Chabot.  

Vous pouvez vous les procurer à notre local, auprès de nos 
membres et au bureau de tabacs au prix de 5 € la série.  

Réédition du livre «La ligne Mangini» 

Avec Jean Darnand et Philippe Oli-
vier , notre association était présente 
à Irigny au S a l o n 
du modé-
lisme ferro-
viaire le 6 

novembre. 

Ce fut une nouvelle occasion de 
promouvoir l’ouvrage « La ligne 
Mangini de Lyon Saint-Paul à 
Montbrison » de Jean Darnand qui 
vient d’être réédité suite au succès 
des ventes de la première édition.   

Bonne et Heureuse Annee 2019 a Tous 

Qui est-ce ? 
Solution en page 8 



 

 

 

 
 

 

LA LECTURE LYONNAISE - Journal illustré paraissant le samedi (Mai 1885 – juillet 1888) 

LES PROMENADES DU DIMANCHE AUTOUR DE LYON par Pierre Virès  

CHARBONNIÈRES 

Le Village – L’Établissement des Eaux - Le Casino – Le Bois de l’Etoile. 

 

(Suite du numéro 32) 

Le bois de l’Etoile est plus hospitalier, il s’ouvre de toutes 
parts, c’est un des plus beaux débris des vastes forêts qui 
couvraient jadis la contrée. 
On y accède par une allée superbe qui traverse à niveau la 
voie ferrée et va s’embrancher à la route de Marcy-le-
Loup. 

Quelques parties sont en taillis, d’autres en hautes futaies, 
et ce sont des promenades ravissantes à l’ombre des 
grands chênes, dont le soleil perce difficilement l’épais 
feuillage. On se poursuit, on se perd, on se cherche, on 
s’appelle, et l’on se retrouve toujours au vaste rond-point 
où aboutissent, en forme d’étoile, les huit avenues qui 
ont donné au bois ce nom qu’envie la commune(1). 

Là, maître Cornillon vous offre une hospitalité, sinon écos-
saise, du moins très généreuse. 

Et quand, harassés de fatigues, vous songez au retour, le 
Casino vous attend encore ; vous vous y rafraîchirez, dou-
cement caressés par l’harmonie d’un concert excellent, en 
attendant l’heure du dîner. 

La nuit venue, nous rentrons à Lyon, après une journée 
charmante. 

Nous reviendrons prochainement à Charbonnières pour 
visiter plus en détail l’établissement des eaux. 

 

Les origines de Charbonnières 

Si les sources d’eau ferrugineuses sont nombreuses en France, la plupart de celles qui méritent cette désignation sont faible-
ment minéralisées, peu abondantes et, comme le fait remarquer le professeur Durand-Fardel (2), dans son traité sur les eaux 
minérales (3), « ne se prêtent nullement aux ressources que l’usage externe », les bains et les douches « viennent ajouter aux 
eaux les mieux caractérisées. ». 

Il convient donc de signaler celles qui se distinguent dans la foule par de bonnes installations et par des qualités qui les font 
plus efficaces. C’est pourquoi nous présentons comme particulièrement digne d’attention la station thermale de Charbon-
nières, remarquable par ses établissements balnéaires et hydrothérapiques. 

La suite dans votre prochaine Gazette… 
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(1) C’est en 1872 lors de sa séparation d’avec la commune de Sainte-Consorce que la commune a pris le nom de Marcy l’Etoile, en 
référence au bois de l’Etoile, dont les chemins se croisent en formant une étoile.  

(2) Charles Louis Maxime Durand-Fardel (1815-1899) est un médecin et voyageur français, médecin-inspecteur des eaux de Vichy, il 
a écrit de nombreux ouvrages en rapport avec la thérapeutique des eaux thermales. 

(3) Traité thérapeutique des eaux minérales de France et de l'étranger et de leur emploi dans les maladies chroniques, telles que les 
scrofules, les maladies de la peau, 1857  
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Charbonnières-les-Bains panse les blessures lors 
de la guerre 1914- 1918.  
La Grande Guerre fit plus de 4 millions de blessés français sur 21 millions 
tous pays confondus(1). Ils affluèrent par tous les moyens de transports en-
core disponibles en particulier par train. Lyon n’échappa à cette triste vague.  

Notre commune a fait la preuve de sa solidarité vis a vis de la Nation en y ac-
cueillant des centaines de blessés du front débarqués dans les gares de Lyon 
Perrache et Vaise. C’est probablement en raison de sa vocation thermale 
qu’elle fut choisie, parmi d’autres.  

Deux propriétés charbonnoises furent réquisitionnées : 

Le château de la Ferrière est devenu un centre de convalescence  

En attestent les correspondances avec le cachet Audras, 

du nom de la famille propriétaire des lieux.  

 Le «Manoir », chemin Saint Roch, ( à l’époque pensionnat dirigé par la 
Congrégation de l'Enfant Jésus). Ce sont les Sœurs Franciscaines de Ca-

lais ,alors évacuées de leur couvent 
suite à l’invasion du Nord par les 
troupes allemandes, qui s'occuperont 
jusqu'en 1922 de cette infirmerie 
avant de retourner dans le Nord. 
Une Sœur Franciscaine de Calais est 
inhumée au cimetière de Charbon-
nières. 

Et deux établissements publics sont aussi affectés aux soins et à la convalescence : 

 Le Casino qui a dû bien sûr arrêter ses jeux et distractions pour laisser la place aux blessés.  

 L'Hôtel des bains, futur Hôtel des Thermes maintenant disparu, sauf une aile conservée dans le parc des Thermes. 

Le ton parfois enjoué de la correspondance reflète surement le sentiment 
de sécurité qui régnait alors dans nos contrées, propice au rétablissement 
après les horreurs de la guerre vécues par nos infortunés combattants 
avant, pour certains, d’y retourner. 

 

Ci contre, un groupe de convalescents 
dont certains ne manquaient pas d’honorer par écrit le 
dévouement des infirmières. Ainsi, l’infirmière chef de l’hôpital Au-
dras, Mme Spitalier, au premier rang et qui figure aussi dans le groupe 

en haut de page.  

 

Michel Calard 

 

 Des convalescents immortalisés 
devant la cascade proche du casino. 

(1) Source : La Documentation Française. 

Commémoration grande guerre 
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Un siècle plus tard l'horloge de Tassin la Demi-lune Lune s'en souvient encore 
« Casque d'Or » l'avait coiffée d'un drapeau tricolore 

Surnommé « Casque d’or » en raison de la blondeur de ses cheveux, Joseph Renard, compa-
gnon charpentier et pompier à Tassin, rejoint le 4 aout 1914, le 14ème bataillon du génie, deux 
ans après avoir achevé son service militaire. 

« Son premier acte d’éclat fut celui de grimper l’emblématique 
horloge de Tassin la Demi-lune pour hisser et accrocher 
spontanément le drapeau Bleu Blanc Rouge de son pays, le 
jour même où l'Allemagne déclare la guerre à la France. 7 ans 
après la pose de sa première pierre l'horloge élève aux cieux et 
dans les yeux des habitants, un éternel moment d'émotion, 
quand flotte l'étendard national au dessus du monument, 
symbolisant le temps passant». C'était le 3 août 1914, les ai-
guilles des cadrans semblaient figées rapporte Claude Renard 
d’après le récit de son beau père.  

Fidèle à lui même, il récidive cette fois sur l’invitation et les 
encouragements de Mr Vauboin, maire adjoint de Tassin.  

« Le drapeau tricolore flotte à nouveau, le jour même de la signature de l’Armistice! L'hor-
loge érigée à 14 mètres du sol avait ce jour là une dimension de tour Eiffel » complète 
Claude Renard. Après différentes affectations, "Casque d'Or" sera démobilisé le 2 aout 
1919.  

A la suite de son mariage, Joseph Renard s’installera à Charbonnières les Bains où il poursuivra son métier de charpentier, sa 
vie sociale, en se partageant sur les deux communes chères à son cœur. Pour ce patriote haut en couleur, la vie s'achèvera 
sur ce territoire, où trône toujours fièrement l'horloge monumentale, il est vrai qu'elle aussi a connu ses jours de gloire avec 

son « Casque d'Or ». 

Pour honorer la mémoire de cet homme vaillant, le GRHTLDL, 
l’UNC-AFN Charbonnières et notre association ont déposé un bou-
quet de fleurs sur sa tombe le 11 novembre 2018 au cimetière de Char-
bonnières, en présence de sa petite-fille et filleule Odile Renard accom-
pagnée de sa fille Marine. Claude Renard sa belle fille, empêchée n'a pu 
se rendre à cette cérémonie, mais depuis sa convalescence elle aura vi-
bré au souvenir du 3 août 1914… 

Ces actes de Joseph Renard, particulièrement forts et hardis, ont reçu 
l'hommage qu'ils méritaient cent ans après ! Joseph Renard l'altruiste 
patriote apprécierait depuis tout là haut une mémoire collective avec 
des pensées profondes pour toutes et tous meurtris par cette guerre. 

Repose en paix "Casque d'Or" tes souhaits sont validés … 

Karl-Maurice Odet pour Odile Renard 

Commémoration grande guerre 

Joseph Renard (1889-1958) 

Le livre édité par le GRH-TDL est 
orné en couverture de l’exploit de 

Joseph Renard 

Les « vieux du 8ème bataillon - 
Joseph Renard au centre 

Les pompiers de Tassin  avec Joseph Renard 
(chemise blanche) 



 

 

Bernard PADAY engagé volontaire  
A la déclaration de guerre en 1914, Bernard Paday est âgé de 16 ans. Dès ses 18 ans, en 1916, il s'engage volontaire, car il est 
extrêmement patriote comme les jeunes de cette époque. Il est envoyé à Verdun et est chargé des liaisons téléphoniques en 
première ligne où se trouve l'artillerie avec les canons de 75. Autour de lui, sous le tir incessant des canons allemands ripos-
tant aux canons français, beaucoup de soldats meurent ou sont blessés soit à l'attaque, soit dans les tranchées. 

Très jeune soldat, une amitié extrêmement forte lie Bernard Paday, à un soldat plus âgé, 
M Palazy, originaire du Sud-ouest, région d'Albi, amitié d'autant plus forte que M Pala-
zy a sauvé la vie de Bernard Paday qui avait été envoyé en mission. Son ami s'était réfu-
gié dans une cabane et l'avait attendu, lui évitant de retourner jusqu'à l'abri de la tran-
chée où, le lendemain matin, ils découvrirent qu'un obus s’était écrasé et avait tué 18 de 
leurs camarades. 

Bernard PADAY, toujours à Verdun, participe aux opérations qui lui vaudront trois 
citations à Bois Bourru, à Bois Cumières et à Bois d'Esses. Il est gazé. 

Après les combats de Verdun Bernard Paday est envoyé pour faire la campagne d'Italie 
de 1917 à 1918, en renfort des soldats italiens. Il va donc à Turin, Mantoue, Villafranca, 
Trente. Après les batailles d'Italie, il est envoyé en mai 1918 à Ypres. Cambrai, 
Bruxelles. Liège, Aix-La Chapelle et Cologne. Il fait partie de la 46eme division, et après 
l'Armistice du 11 novembre 1918, il reste en occupation en Allemagne à Juliche où il est 
encore en 1919 (région d'Aix-La Chapelle). Il est Maréchal des Logis-Chef.  

Des complications pulmonaires, conséquences des gaz de la guerre altèrent sa santé et 
Bernard Paday décède le 28 février 1973. Selon son souhait, ses funérailles seront très 
simples, sans allocution ni référence aux décorations ou titres reçus au cours de sa vie. 
La seule mention qu'il ait souhaitée sur son avis de décès était : « Ancien Combattant 
1914 - 1918 »  

Par contre, au cours de sa vie de Maire, afin que les générations futures n'oublient pas ces ter-
ribles événements, il a tenu à donner le nom de « Square de Verdun » à la place construite de-
vant l’immeuble le « Régina » dans le centre de Charbonnières.  

Décorations de Bernard Paday  

Pour ses actions durant la guerre de 1914 - 
1918, il a reçu :  

La Croix de guerre 1914 - 1918 avec citation. 
Cette médaille représente une croix sur 2 
épées croisées, gravée « 1914 - 1918 », avec 
une étoile sur le ruban pour la citation. Le ru-
ban est vert foncé rayé rouge. Une petite mé-

daille identique est remise également pour la porter sur un veston ou un uni-
forme. Par une lettre à ses parents, le 28 juin 1918, il annonce que le Capitaine de Freyssinet vient de le proposer pour son 
courage en restant à son poste pour assurer la liaison téléphonique, malgré les bombardements et l'incendie de son poste. La 
Médaille de Verdun avec citations : Bois Bourru, Bois Cu-
mières, Bois d'Esmes. Elle représente un soldat avec la mention 
gravée  « On ne passe pas », et au dos « Verdun - 21 février 1918 
», Maréchal des Logis, 113eme Régiment d'Artillerie Lourde. Le 
ruban rouge est bordé de lisières tricolores. La Médaille Cam-
pagne d'Italie sur diplôme du 17 septembre 1917. La médaille 
représente un buste de soldat casqué tenant la garde d'une épée. 
Le ruban est rayé blanc et rouge. La Médaille de la Victoire 
sur diplôme du 29 octobre 1919. La médaille représente la Vic-
toire levant les bras. Le ruban est fait de deux arcs-en-ciel juxta-
posés.  

Extrait du récit de Marie Pierrette et Pierre Paday  
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Bernard Paday et son 
ami Palazy (debout) 

Bernard Paday lors de l’inauguration du square de Verdun 
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Dans le Rétroviseur 

4 octobre : Visite de Trévoux 

Une belle découverte de la singulière capitale de l’ancienne Prin-
cipauté de Dombes en arpentant ses ruelles escarpées, en visi-
tant l’apothicairerie et le Parlement conservé dans ses riches 
ornements de l’époque. L’après midi, fut consacrée à l’appren-
tissage du tréfilage de métal sur ce site qui fut aussi la capitale 
mondiale de la filière en diamant. Les travaux pratiques sur un 
argue(1) authentique n’ont pas eu l’heur de déplaire à nos parti-
cipants!  
(1) Littré: Machine de bois dont les tireurs d'or, d'argent, etc., se servent pour affermir la filière. Origine du nom du 

« Passage de l’argue » à Lyon 

Argue(1) 

Blason de Trévoux 

Samedi 6 octobre : 
Conférence au château de Lacroix 
Laval à Marcy l’Etoile : « De la dé-

couverte de la 
source de Laval 

aux courses d’ânes, histoire d’un loisir insolite à Charbon-
nières les bains » organisé par l’Union des Associations Histo-
riques du Rhône.  

9 octobre : notre association a souhaité marquer à sa 

manière le 10° anniversaire du Festival Lumière auquel l’Es-
pace Alpha est traditionnellement associée. 

Ce fut l’occasion de présenter 
au public venu nombreux une 
rétrospective sur la passion 
cinématographique ancienne 
de notre commune pour le 7° 
art , en révélant en particulier 
le Prix Jean Cocteau qui se 

 
 
 
 
 
déroulait dans les années 70. Mais 
le clou de la soirée fut la conférence 
de Max Lefrancq-Lumière sur 
l’invention fabuleuse de son grand-
père et de son grand-oncle, les 
frères Lumière. 

17 novembre : visite historique 

Dans le cadre de la collaboration avec d’autres associations, c’est avec 
AVF que nous avons, pour la deuxième fois, réalisé une visite historique 
du bourg thermal destinée principalement aux nouveaux arrivants dans 
notre commune. 
Jean Darnand a une nouvelle fois assuré son rôle de cicérone et Michel 
Calard celui d’animateur de la projection sur l’histoire de notre ville qui a 
suivi. 

13 Octobre : 4ème Portes Ouvertes  
Nos adhérents et plusieurs charbonnois nous ont fait l’honneur d’une visite 
dans nos locaux lors de la 4° Portes Ouvertes . Ce fut l’occasion de présen-
ter notre bibliothèque animée par nos amis Lydie et Michel Violot et d’invi-
ter les membres à consulter ou emprunter nos nombreux ouvrages, en gé-
néral à caractère historique.  
C’était également un moment pour rap-
peler l’objet de la section « Entraide  
Généalogique » animée par Michel Vio-
lot, Gilbert Cros, Patrick Chanay et 
Thierry Petrucci. 

Un grand merci aux « mains-cuisinières » qui ont gâté nos papilles ! 



 

 

Dimanche 25 novembre 

Participation au 2° Salon des associations historiques et du Patrimoine en 
Pays Lyonnais organisé par l’Araire à Messimy où notre association tenait un 
stand présentant nos publications et deux panneaux sur le thème de la Ligne 
Mangini.  

Ci contre, nos représentants en compagnie de Catherine Di Folco - sénatrice du 
Rhône et Henri Bougnol Président de l’Araire et organisateur du salon. 
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23 Novembre : 18° mâchon lyonnais  

Ce fut un grand moment de convivialité autour du Beaujolais Nouveau, sur le 
thème des 70 Charbo et d’un hommage aux anciens coureurs, copilotes et com-
missaires. L’occasion 
aussi de revisiter notre 
mythique rallye grâce à 
des films de l’ASA, de la 
municipalité et celui de 
la première édition en… 
1947, grâce à J.P. 
Gobba et procuré par 
notre adhérent Bernard 
Allemand. Nous les re-

mercions pour leur contribution. 

Notre association a honoré dignement la mémoire de nos anciens combattants 
de 1914-1918 

En partenariat avec l’UNC-AFN Anciens combattants, sous la houlette de son président, Michel Bennier, nous avons organi-
sé différentes manifestations, en lien avec la célébration nationale. 

Tout d’abord à l’école élémentaire, le 8 novembre, Pierre Paday, Michel Bennier 
et Michel Calard ont animé un temps de mémoire dans une classe de CM2 con-
duite par Laurine Bergenhenegouwen sur le thème : « Jusqu’à quand commémorerons
-nous la Grande Guerre ?». Après force rappels historiques et témoignages locaux, 
les élèves n’ont pas été avares de questions. Le point d’orgue de cette rencontre 
fut le chant de quelques couplets de la Marseillaise. Que Madame Muriel Schrei-
ber-Derancourt, directrice de l’Ecole Elémentaire Bernard Paday soit ici encore 
remerciée pour son soutien à cette initiative ainsi que Laurine et les enfants. 
Avons-nous répondu à leur question ? L’avenir le dira…. 

Du 12 au 18 novembre, la vitrine de la salle Entr’vues fut décorée par plusieurs 
thèmes grâce à nos adhérents Lydie et Michel Violot, et à Gilbert Cros : hommage aux 
Charbonnois morts pour la France, les marraines de guerre, Guignol et la Grande 
Guerre. Nos remerciements s’adressent aux familles qui nous ont confié, à cette occa-
sion, des objets témoins de cette terrible époque ainsi qu’au Musée Gadagne. Les des-

sins de la classe de Mesdames Eddaoui et 
Bergenhenegouwen ont plu au public char-
bonnois. 

Le 15 novembre fut l’occasion de la projection, dans une Salle Entr’vues comble, 
du film « Les carnets de Barthelemy Mermet » de Véronique Garcia, réalisé avec 
le soutien des Archives Municipales de Lyon. Nous remercions sincèrement la fa-
mille de ce chroniqueur du temps de la guerre, Max Mermet et Éric Guiomar venus 
pour répondre aux questions d’un auditoire particulièrement nombreux et intéressé. 



 

 

Qui est-ce ?  Cette affiche originale, gouache sur papier par Roger Melliès (1901-1969), illustrateur et dessinateur de 

bandes dessinées prolixe surtout après la seconde guerre mondiale, représente Edouard Herriot et un martien qui abandonne 
son verre d’eau minérale pour les tentations du Casino de Charbonnières. Acquise par le GRH, elle a été offerte à la com-
mune et est conservée sous verre en mairie. 
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La Lanterne 

Mail : contact@ charbonnieres-historique.com 
Michel CALARD :  07.81.05.72.91 
Françoise COZETTE : 06.52.67.55.15  
Jean DARNAND :  06.32.49.62.38 
Permanences les lundis de 10h 30 à 12h et vendredis de 10h à 12h 
square les Érables. - Boite aux lettres square des Erables 

www.historique-charbonnieres.com        Charbonnieres historique 
Soutenez nos actions en adhérant. Cotisations au 1° janvier : 

Individuelle 20 €, Couple 25 €, 1 € pour les moins de 25 ans,  
Bienfaiteurs et Commerçants à partir de 50 € (avec reçu) 

Crédit photos : P. Paday, M. Calard, Léo Thiniaire, CHA-GRH, 
IGN Géoportail, J.Darnand, Famille Renard, T.Petrucci  
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 Samedi 19 janvier 2019- Assemblé Générale : Maison des Associations 10h 

 Dimanche 10 Février 2019 de 9 à 16h-Exposition vente de trains miniatures à Charbonnières Salle Sainte Luce – 
dédicace par J. Darnand du livre « La Ligne Mangini de Saint Paul à Montbrison en passant par Charbonnières».  

 Jeudi 28 mars 2019 à 18h30 Salle "Entr'vues" (entrée libre) Projection– Conférence : "Le Hêtre Royal", présentation 

généalogique - Thierry Petrucci, membre de CHA-GRH, co-animateur de l’antenne Entraide Généalogie nous montre l’aboutis-
sement de 8 ans de recherches sur une branche de son arbre généalogique. Il fait parler ses ancêtres dans un film, témoignage de la 
vie de 14 personnages de Corrèze et du Valromey: chacun apparaît à son tour à l’écran avec pour décor des photos de leur village et 
lieu-dit d’origine, puis raconte son histoire, où et comment il a vécu, ses expériences, les gens rencontrés … Dans un ordre logique, 
les récits s’enchaînent jusqu’à l’implantation de chacune des familles en région Lyonnaise (Givors, Montagny, …) . 

Entraide Généalogique 

Notre troisième réunion, actualité oblige, a eu comme thème la grande guerre avec une exploration 
des sites mis à disposition par l’état, notamment « Mémoire des Hommes » qui nous permet de 
retrouver les fiches signalétiques des morts pour la Patrie et les circonstances à travers les journaux 
de campagnes de unités combattantes. 

Venez rejoindre notre groupe où des amateurs partagent leur expérience, s’entraident dans une 
ambiance détendue et chaleureuse. Aucun prérequis (hormis l’adhésion au CHA-GRH) n’est né-
cessaire pour se lancer mais la place étant limitée, merci de vous inscrire par mail à: contact@ char-

bonnieres-historique.com 

Dons - Acquisitions 

Combien de mégots s’y sont écrasés, autour des tapis verts ? 
Notre association a acquis un cendrier en porcelaine de Vallauris, témoin d’une époque où 
l’évocation du nom de ce village méditerranéen réputé faisait florès. 

Il rejoint notre collection d’objets marquant l’histoire de notre commune dont des cendriers : 
une main(1) réalisée à l’occasion du Trophée cycliste Terdy - Kubler en 1963, don de l’asso-
ciation Kayeye, une roulette(2) don de J. Darnand et enfin un plus récent arborant la façade 

du casino Le Lyon Vert(3) qui lui, a dû côtoyer des bandits manchots 
jusqu’à ce que la loi du 1° 
février 2007 soit promul-
guée interdisant de fumer sur les lieux 
publics .  

 Fin d’une époque… 

Nous remercions également nos autres sympathiques do-
nateurs : Liliane Beurier (photos de Charbonnières sous l’occupation); Elyane 

Goux  (photos anciennes du Nithard, de la construction du viaduc et de la gare des Flachères); Pierre Paday (Cartes postales 
et partie de ses archives personnelles); Marie Claude Fleury  (ouvrage Lyon Inédit 1953-1976 de Guy Borgé). 
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